
Aujourd’hui, la France a dit Non à l’avenir. Alors que le président de la République s’était engagé l’hiver dernier 
sur GPSO précisément “parce que c’est l’avenir“. RENONCEMENT.

La France dit Non à l’Aquitaine, région la plus enclavée de France et à la démographie la plus dynamique. 
Elle dit Non à son développement économique, Non à son aménagement équilibré. 
Bordeaux - Toulouse se fera donc, GPSO (Grand Projet du Sud-Ouest) devient PPSO (Petit Projet du Sud-
Ouest) et les 3/4 de l’Aquitaine resteront séparés du reste du pays. Alors même que Bordeaux - Espagne et 
Bordeaux - Toulouse avaient un tronçon commun ! Gâchis.

La France dit Non à l’Europe en remettant en cause une liaison continentale Nord-Sud à laquelle ne manque 
plus qu’un tronçon, et en fermant la porte à tout développement pertinent du trafic fret. Qui plus est alors que 
le projet Bordeaux - Espagne bénéficie de fonds européens ! Irresponsabilité. 

La France dit Non à la France et aux Français, en particulier aux jeunes générations : cet arbitrage “court-
termiste“ réduit les investissements du pays, plutôt que ses dépenses de fonctionnement, au moment où il en 
a le plus besoin. ABSENCE DE VISION D’AVENIR.

En ce jour déprimant pour tous les élus qui croient et travaillent au développement du pays, j’invite les 
collectivités territoriales d’Aquitaine sollicitées pour financer LGV SEA et GPSO, à annuler leur participation 
financière. 
Et je demande à la première d’entre elles, le Conseil régional d’Aquitaine, de remettre en cause la hauteur de 
son financement.

Geneviève Darrieussecq
Conseillère régionale d’Aquitaine
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COMMUNIQUÉ DE PRESSE

“Le fourvoiement, c’est maintenant“


